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tectonique d'écoulement. Aussi E. Gagnebin nous explique-t-il la singulière structure

de cette chaîne, faite de puissantes dalles de calcaires de Malm et de Trias,
en position verticale ou déjetée, discontinue, sans racines, et dont la force qui
les a disjointes ne peut être que la gravité.

Puis c'est la descente par la vallée de la Manche, en majeure partie couverte
de végétation et de glaciaire, mais où on voit cependant pointer ça et là les marnes
et les grès du Flysch des Médianes auxquels succèdent vers le bas des versants
les schistes bariolés du Flysch Simme qui affleurent sur le chemin entre Ramaclet
et le Pont. Avant d'atteindre ce dernier, on observe le beau développement du
premier terme du Flysch Simme (série de la Manche) mis à nu dans le ravin du
«Pont» sur une épaisseur de 200 m.: d'après R. Campana (voir récit de l'excursion
suivante) la série serait cependant engraissée par un repli anticlinal.

Après le passage du petit pont sur la Manche (Pt. 1124), nous ferons encore-
un court arrêt au contact des Flysch des deux nappes: on voit en effet ici
s'entasser, sur les marnes calcaires blondes du Flysch des Médianes (Paléocène), les
schistes bariolés à Rosalines du Flysch de la Simme. Comme on aura l'occasion

d'étudier ces derniers le lendemain, on poursuit rapidement la descente sur
Rougemont, où l'on arrive vers 19 heures.

Au cours de la dernière soirée de l'excursion, le Prof. Vonderschmitt, vice-
président de la S. G. S. et divers autres participants remercièrent vivement
les chefs des excursions et au nom de ces derniers J. Tercier exprima la joie
d'avoir pu montrer ce vaste domaine des Préalpes fribourgeoises à de nombreux
géologues suisses et de pouvoir en particulier saluer à nouveau la participation
à nos excursions de géologues étrangers et tout spécialement celle de M. le Prof.
L. Dangeard, de Caen.

Vili. — Le Flysch de la nappe de la Simme aux Rodomonts

par B. Campana.

Excursion du vendredi 7 septembre 1945.

Le Pays d'Enhaut nous offre, pour la dernière de nos excursions, une journée
qui s'annonce splendide. Les montagnes tranchent, dans la clarté matinale, sur
un ciel qu'on ne pourrait penser plus limpide. C'est donc de bonne heure que
la troupe un peu réduite des participants quitte Rougemont pour s'engager sur
le bon chemin muletier qui mène au sommet des Rodomonts, en passant par
« Pierraille ».

A deux cents mètres déjà du village le glaciaire (qui masque le Flysch des
Médianes) cesse, pour laisser pointer les couches de la série basale du Flysch
Simme: grès fins, jaunâtres, en plaquettes, et schistes argileux, où s'intercalent
ça et là des bancs de calcaires compacts, à patine verdâtre ou gris-vert, que
B. Campana (bibl. 2) considère comme des éléments stratigraphiques du Flysch.

Un des participants, M. Ch. Schwartz, objecte que ces calcaires pourraient
bien représenter des lames tectoniques, car ils évoquent par certains aspects,
les calcaires néocomiens de la nappe de la Simme, vus le jour précédent à la
Gueyraz. Mais, tandis que ces derniers sont bien datés par des Ammonites, des
Aptychus et des Calpionelles, les premiers n'ont livré aucun fossile caractéristique,
malgré les nombreuses recherches macroscopiques et en coupes minces. D'autre
part, à y regarder de plus près, on constate que les faciès ne sont point identiques ;

enfin le contact avec les schistes du Flysch suggère plutôt l'idée d'une inter-
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calation stratigraphique que celle d'une mise en place tectonique: on s'en tiendra
donc à l'interprétation de B. Campana, jusqu'à nouvel avis.

Vers la cote 1270 nous quittons le chemin principal pour voir la partie
supérieure de la série de la Manche, qui affleure au sommet d'un ravin très raide,
déjà étudiée et décrite en détail (bibl. 1 et 2, p. 31 et 32). L'auteur de ce compte
rendu y a signalé des radiolarites, passant graduellement aux schistes du Flysch
et qui dateraient du Cénomanien. On aurait affaire à une récurrence du faciès
à radiolarites du Jurassique, dont on a vu la veille une belle succession. Et de

fait, au sommet du ravin en question, les participants peuvent constater qu'il
y a passage rapide mais progressif des radiolarites aux schistes du Flysch,
renfermant Globotruncana appenninica Renz.

Un point reste cependant obscur: les nombreuses répétitions des niveaux
de schistes bariolés qu'on observe ici sont-elles de nature stratigraphique ou
devons-nous les attribuer à des replis affectant la série?

En ce qui concerne l'alternance qu'on observe au sommet du ravin, où les
horizons se succèdent réguliers et non contournés, on doit conclure à une
répétition stratigraphique. En revanche l'apparition des schistes bariolés à la base
du ravin, où nous les avons vus la veille en contact avec le Flysch des Médianes,
est due probablement à un pli anticlinal qui dédouble la série. L'existence de
ce pli expliquerait également la présence d'un noyau jurassique (radiolarites et
calcaires à Aptychus) qui apparaît 400 m. au N, dans le ruisseau entre Semottaz
et Derreydzu, que les excursionnistes n'auront pas le temps de voir1).

On reprend, vers 9 heures, le chemin principal qui nous montre, à partir
de la cote 1300, une épaisse et monotone série de grès en dalles, souvent couvertes
de hiéroglyphes. On reste une heure et demie durant sur ces grès, dans la partie
supérieure desquels s'intercalent des bancs de conglomérats de la Mocausa: le
meilleur affleurement s'observe au P. 1799 de Rodomonts-Devant, point que
nous atteignons avant la fin de la matinée.

Il valait la peine de visiter cet affleurement, intéressant tant par le beau développement

du conglomérat que par la richesse en Orbitolines (O. mamillata-conica)
que cette roche offre ici. L'affleurement, déjà décrit (bibl.2), retient l'attention
des participants pendant une heure. Encore un tour d'horizon sur le splendide
amphithéâtre des Alpes helvétiques et des Préalpes, dont les grandes lignes
structurales nous apparaissent avec une rare netteté, puis c'est la descente sur Rougemont,

par les raides chemins du versant S de la montagne.
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1) Dans un travail en préparation l'auteur de ce compte rendu, reprenant certaines
interprétations de son travail de thèse (bibl. 2) montrera la continuité de cette zone anticlinale de la
Simme, zone marquée par des écailles jurassiques (radiolarites et calcaires à Aptychus) s'alignant
sur plusieurs km. à la base XW du chaînon Rodomonts-Hugeligrat-Hundsrück.
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